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M. Vuagnat. — Sur les laves en coussin des environs de Las Palmas,
Grande Canarie. (Note preliminaire.)

Grace au memoire de J. Bourcart et E. Jeremine [2], les grands
traits de la gtologie de la Grande Canarie sont bien connus. La partie
la plus ancienne de File est constitute de basaltes souvent älteres,
de rhyolites et de trachytes. Au-dessus de ce socle, nous trouvons des

intercalations de coulees boueuses ä gros blocs et de lits de cendres

fines. La presence de Clypeastcr altus dans ces cendres permet de leur
attribuer un age vindobonien. Les coulees plus recentes que le Miocene

sont constitutes de laves basiques; elles ont dtbutt par des

basaltes, connus sous le nom de « basaltes des plateaux ».

Bourcart et Jeremine mentionnent que, dans la dtpression de

Tenoya, situte ä l'ouest de Las Palmas, la strie basaltique post-
Miocene «debute par des basanites ä structure doltritique ou en

oreillers (visible aussi au barrage de Casablanca)». II n'est pas fait
d'autre mention de ces structures particulieres. En fait, il semble

qu'en plusieurs endroits la strie repose sur des coulees en coussins

plus ou moins caracttristiques.
L'endroit le plus accessible pour ttudier ces roches est sans doute

le talus sud de la route allant de Puerto de la Luz ä Tamaraceite,
entre les kilometres 3,3 et 3,9 environ. On constate que la strie vol-

canique repose sur des couches ä gros galets. Elle debute par les laves

en coussins assez bien formts et des breches et «tufs » palagonitiques
resultant de l'tcaillement de la croüte des coussins et de leur tclate-
ment. Au lacet du kilometre 3,6 on peut observer le passage de ces

laves ä structure particuliere ä des laves plus ordinaires assez riches

en vesicules: on note encore des tdifices en forme de coussins qui
avoisinent des masses de lave plus grandes ä surface rubtfite prtsen-
tant des bourrelets. On peut constater ainsi une sorte de passage entre
des laves ä coussins et des laves cordees. II sied de remarquer que des

marnes blanches sont assocites tant aux roches pyroclastiques qu'aux
laves plus massives.

Le plus bei affleurement de laves en coussins que nous ayons vu
ne se trouve cependant pas sur la route de Puerto de la Luz-Tamara-
ceite. Pour le voir, il nous faut la quitter au kilometre 6 (environ),
en prenant un chemin allant ä Test, aux quelques maisons de Perera,
et descendre dans le barranco de Tamaraceite ou de la Majadilla (nom
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local). Le versant occidental du ravin (tres abrupt) permet de noter
la succession suivante: ä la base des couches ä tres gros galets (blocs
arrondis de 50 cm et plus de diametre), associees ä des couches plus
fines, blanches, marneuses. Lave en coussins de grande dimension
tres bien formes passant ä breche et «tuf» palagonitique. Passable-

ment plus haut: coulee ä structure en colonnes.
Les coussins presentent les sections classiques: grands individus

(plus de 3 m de long) aplatis en forme de matelas, sections circulaires,
hemicirculaires avec base plane, sections de coussins a base concave,
sections de coussins ä un ou deux pedoncules penetrant entre les

individus sous-jacents. Les sections presentent des fissures radiales

et, pres du bord, des zones concentriques etroites, de teintes diffe-

rentes; ces zones sont souvent soulignees par des vesicules. La croute
des coussins est brun jaune a la surface parsemee de petits pheno-
cristaux d'augite bien visibles, elle est noire ä la cassure. Les interstices

entre les coussins sont frequemment vides ou occupes par des

materiaux pyroclastiques.
L'etude de quelques plaques minces revele que ces laves sont des

basaltes ä olivine. Certes, etant donne que les grands microlites de

plagioclase ont sans doute une composition moyenne (determinee au

moyen des abaques de Köhler pour les feldspaths formes ä haute

temperature) legerement inferieure a 50%, on pourrait en suivant
strictement la nomenclature europeenne, parier d'andesite. Cepen-
dant. vu les autres caracteres de la roche (structure, abondance des

phenocristaux d'augite et d'olivine, etc.), il est preferable de parier
de basaltes.

Nous nous sommes demande s'il existait des differences de

structure ou de composition entre le centre et le bord de ces coussins

et, dans ce but, nous avons etudie quelques plaques minces faites en
des endroits bien precis. Le centre presente une structure assez gros-
siere, porphyrique, avec de nombreux phenocristaux d'augite souvent
zonee et des phenocristaux moins abondants d'olivine en partie trans-
formee dans un mineral du groupe de l'iddingsite. La pate est constitute

par de grands et longs microlites d'un plagioclase un peu zone,
intermediate entre l'andesine et le labrador constamment macles en
lamelles repetees selon les lois de macles ayant leur plan d'association

parallele ä (010). Les interstices entre ces feldspaths sont occupes par
des grains d'augite et de minerai de fer. II ne semble pas y avoir de



SEANCE DU 18 FEVRIER 1960 155

verre, en revanche, des plages de chlorite vert pale, tres finement
cristallisee, sont frequentes.

Pres du bord, la frequence des grands microlites de plagioclase
diminue; ils sont isoles dans une mesostase formee essentiellement
de petits grains d'augite, d'oxydes de fer et d'un phyllosilicate brun
verdätre du groupe des chlorites.

Encore plus pres du bord, dans la partie superieure du coussin, la

mesostase s'opacise; son grain est tres fin et les fibres augitiques
prennent, semble-t-il, une structure un peu arboreseente; les pheno-
cristaux d'olivine paraissent plus generalement transformes en

iddingsite.
Dans certains coussins, tout au moins, la variation structurale est

plus poussee. On observe une marge ou la mesostase d'augite fibreuse

presente nettement une structure arboreseente ä spherolitique; elle

est en outre rendue semi-opaque par d'innombrables granules de

mineraux opaques. II est difficile de dire s'il existe aussi une phase
vitreuse tachylitique. L'extreme bord de cette marge est constitue
d'un verre assez homogene brun jaune parcouru de craquelures, se

rapprochant du verre basique dit « sideromelane ». Ce verre contient
de longs microlites de plagioclase et de petits phenocristaux d'augite
et d'olivine. Point interessant: cette derniere n'est pas transformee
en iddingsite. II semble que cette marge extreme vitreuse passe
rapidement ä la partie caracterisee par une mesostase augitique
arboreseente par 1'intermediaire d'un lisere ä mesostase completement

opaque, comme nous l'avons decrit dans les coussins des basaltes du
bassin du fleuve Columbia [5].

Dans les «tufs » palagonitiques, on observe des fragments vitreux.
Le centre est constitue d'un verre brun transparent et parfaitement
homogene entoure d'une frange brun roux d'une substance vitreuse

ou cryptocristalline. Ces fragments contiennent des cristaux de plagioclase,

augite et olivine. Iis sont entoures de diverses substances

cryptocristallines, amorphes ou colloidales, que seule une etude
detaillee au moyen des rayons X et de l'analyse thermique difleren-
tielle pourrait determiner.

II est interessant de noter que le « front» de la coulee en coussins

est forme de materiel pyroclastique presentant une stratification
nettement discordante par rapport au soubassement, les «couches »

plongeant vers l'avant. R. E. Fuller a decrit et explique l'origine de
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structures analogues dans les coulees en coussins des basaltes du
bassin de la Columbia [3].

II resulte de cette breve etude preliminaire que les coussins de

la base des basaltes postmiocenes des environs de Las Palmas
different nettement des coussins ophiolitiques alpins presentant des

differences extremement marquees entre le centre et le bord, une
matrice chloritique, une composition frequemment spilitique. lis se

rapprochent beaucoup, en revanche, des coussins des coulees pre-
etneennes du Pliocene de la Sicile [4, 6], des coussins des basaltes de

la Columbia et de ceux si frequents dans le Quaternaire d'Islande.
Ces coulees ä debit en coussins se sont sans doute consolidees sous

une faible epaisseur d'eau, peut-etre meme que la partie superieure
de la coulee se trouvait hors de l'eau, comme tendrait ä le demontrer
le passage des coussins aux laves ordinaires an lacet 3,6 km de la

route Puerto de la Luz-Tamaraceite.

Peut-etre, peut-on se representor un fleuve de lave basaltique tres
fluide devalant les pentes de File et penetrant dans l'eau des golfes,
un peu comme l'a decrit T. Anderson lors de l'eruption du volcan
Matavanu dans File de Savaii (Samoas) [1], En arrivant dans l'eau,
les coussins se forment, parfois se detachent et s'empilent, au front
de la coulee, sous l'influence du refroidissement brusque, la croüte des

coussins s'ecaille, parfois tout 1'edifice eclate, forment ces couches

pyroclastiques de breches de coussins et «tufs » palagonitiques qui
prennent une allure grossierement stratifiee.

If est evident quo seule une etude detaillee pourrait demontrer
l'ampleur de ces coulees de base en coussins et permettrait de mieux
preciser les conditions dans lesquelles elles se sont formees.

Institut de Mineralogie
de VUniversite de Lausanne.
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Gerard Emch et Roger Lacroix. — Resonance paramagnetique
du complexe Cr (H2 0)g" + + dans an monocristal de AI (H2 0)6 Cl3.

Les methodes de la resonance paramagnetique sont appliquees
ici ä l'etude de 1'efTet du champ cristallin des ions CrT+ *" incorpores
ä un monocristal de chlorure d'aluminium hexahydrate.

Ce sei et le chlorure de chrome homologue ont ete etudies aux

rayons X par Carpenter et Andress [1], qui ont montre que la structure

est la meme et que les parametres de la cellule rhomboedrique
(groupe Dgd) sont tres voisins et valent respectivement: angle 97°,
cöte 7,85 et 7,95 Ä.

II resulte de l'analyse precitee que la symetrie locale autour de

l'ion metallique est celle du groupe ponctuel C3i. Cependant cet ion
est soumis en premiere approximation ä un champ electrique cubique
du aux six molecules d'eau qui, situees aux sommets d'un octaedre

dont il occupe le centre, constituent son plus proche voisinage.
Sous Faction du champ cubique, 1'etat orbital fondamental F

de l'ion chrome libre se subdivise en deux niveaux triples et un niveau

simple qui est place le plus bas. Ces deux triplets se dedoublent du

reste ä leur tour legerement sous Faction du faible champ trigonal.
II reste ä tenir compte du champ magnetique et de Finteraction

3
spin-orbite qui couple le spin S — avec les etats orbitaux. L'effet

de ces deux termes, calcule jusqu'au deuxieme ordre de perturbation,
s'exprime au moyen de Fhamiltonien de spin

ß[g|| Bz Sz + (Bj. Sx + By Sy)] + D Sz

oü on a:

g|l ge(t — XA||) g± ge(i — XAj_) D — Xa(AN — A±)

Dans ces relations, ge 2,0023 est le facteur gyromagnetique de

Felectron, X est la constante d'interaction spin-orbite, alors que
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